JÉSUS, un certain SOIR…avec les siens, nous inclus

avec le tableau de Sieger Köder (lavement des pieds)

1. Ambiance créée par l’audition d’un disque d’A.Gouzes 

« J’ai désiré d’un grand désir manger cette Pâque… »

A
2. Présentation du peintre






         annexe 1

B 

3. Dévoilement de la peinture de Sieger Köder

4. Thème 1 : L’AMOUR de JÉSUS

C                    A) Venez & Voyez

Prenons quelques instants en silence 

pour   regarder le tableau…
et découvrir les personnages, les couleurs, 

la lumière et les ombres…

qu’est-ce qui nous a surpris ? intrigués ?

Comment nous sentons-nous après avoir contemplé ce tableau ?
silence

D 

B) Symbole : on apporte une Bible ouverte au chapitre 13 de Jean

                                Le regard fixé sur le tableau, écoutons le récit de s. Jean

C) Parole de Dieu (Jn 13, 1-15)




         annexe 2
3 voix


Silence 

D) réflexion guidée

C 
Arrêtons-nous aux paroles, 

aux expressions qui nous ont touchés dans cet extrait 

  

   ou qui ont fait ressortir à nos yeux tel ou tel détail du tableau…


E) Échange

B
Accueillons les découvertes des personnes autour de nous comme des témoignages d’amour, d’espérance ou de difficulté. Dans cet esprit, observons sur le tableau les détails signalés par les autres. 


F) Réflexion

C 
Dans le récit de la Dernière Cène chez Jean, Jésus livre les secrets de son cœur. Après avoir lavé les pieds de ses disciples, il parle longuement et avec la passion d’un ami qui sait la séparation imminente. 

Il dévoile l’intimité de son amour pour son Père et ses amis, cherche à les rassurer, à leur faire partager sa confiance envers le Père, à les faire comprendre qu’ils participent avec lui à une vie et à la présence d’un Amour que rien, pas même la mort, ne saurait détruire. 

Les disciples devinent l’urgence de son message. Ils veulent réagir. C’est la richesse du récit d’un témoin oculaire qui semble avoir inspiré l’artiste. Il en a tiré une scène où voisinent l’invitation et la protestation, le don et l’accueil mutuel, la communion et le présage de la séparation. 
G)   Musique…

    5. Thème 2 : SEIGNEUR & SERVITEUR, MAÎTRE & AMI

A) Venez & Voyez

B
     
     Fixons notre attention sur les 2 personnages…



     Essayons d’imaginer les pensées qui leur traversent le cœur et l’esprit



     Que suggère le choix des couleurs ?



     Que tente d’exprimer l’artiste ?

C

B)  Réflexion

Si l’on regarde ce tableau sans connaître l’histoire, on peut n’y voir qu’un geste servile accompli par les esclaves : laver les pieds…

Si on porte attention au personnage agenouillé, avec le dos courbé, la ligne de son épaule et sa main immobile posée à côté du bassin suggèrent qu’il s’est arrêté pour se reposer, comme s’il arrivait au terme d’une longue route ou d’une pénible épreuve. Son visage, qui se reflète dans l’eau, a l’air pensif, les yeux couverts et le regard fixe, presque dénué d’expression…

La courbe du corps et de la tête de l’homme qui est assis évoque l’étreinte protectrice, la présence réconfortante d’un ami compréhensif, attentif au besoin de celui qui est agenouillé. Il a posé la main sur l’épaule de son ami. L’autre main est-elle levée en signe de protestation ou de protection.

E
C) Symbole


     On apporte une serviette … et un bol d’eau



D) Texte (Maurice Zundel)





        annexe 3

                                          On remet le texte

                                           Lecture silencieuse de ce texte

E) Échange possible…


F) musique

6. Thème 3 : PRÉSENCE

     A) Venez & Voyez

B 

    Concentrons-nous sur la tête de Pierre, sur le bassin



    Imaginons les sentiments qui habitent son cœur en ce moment

Imaginons que Jésus nous lave les pieds…

Rappelons-nous des situations où nous nous sommes sentis vulnérables et d’autres où nous nous sommes sentis aimés…



    Regardons attentivement le reflet du visage de Jésus dans l’eau…

À la dernière Cène, Jésus a dit : « Quiconque m’a vu a vu le Père, alors   comment pouvez-vous dire « Montre-nous le Père »?

L’invitation à trouver le royaume de Dieu (sa présence) à l’intérieur de nous, nous étonne souvent. …

Tout en continuant à contempler le visage de Jésus, demandons-lui de modeler l’image de Dieu dans notre cœur.



    Observons les couleurs dominant cette partie du tableau 

    Qu’est-ce que l’artiste veut communiquer ?

Quelles pensées, quels sentiments nous habitent en contemplant le visage de Jésus dont on ne voit que le reflet dans l’eau…verte ?

Silence

C
         B)  Réflexion


   L’artiste offre une réponse à notre question : « Où est Dieu? »
Sur sa toile, le visage de Jésus est complètement caché, il n’y a que son reflet dans l’eau du bassin. 

Dans l’eau, nous voyons aussi les pieds de Pierre. Ce dernier a parcouru la ville toute la journée, il a les pieds sales, couverts de la poussière et de la saleté des rues. La couleur verdâtre de l’eau suggère qu’elle n’est pas fraîche.

L’artiste tente peut-être de nous dire que nous pouvons trouver Jésus au milieu du désordre, du fouillis, de la saleté de nos vies…

F/G/H
         C) Symbole : 


            On apporte des petites bougies autour de la Bible, de l’eau et de la serviette
  ______       D) texte : Le chemin de Dieu passe par l'homme

On dit que tu nous parles,
Mais je n'ai jamais entendu ta voix de mes propres oreilles.
Les seules voix que j'entende
Ce sont des voix fraternelles
Qui me disent les paroles essentielles.
On dit que tu te manifestes,
Mais je n'ai jamais vu ton visage de mes propres yeux.
Les seuls visages que je vois
Ce sont des visages fraternels
Qui rient, qui pleurent et qui chantant.
On dit que tu fais route avec nous,
Mais je n'ai jamais senti ta main se poser sur mes épaules.
Les seules mains que j'éprouve
Ce sont des mains fraternelles
Qui étreignent, consolent et accompagnent.
On dit que tu nous sauves,
Mais je ne t'ai jamais vu intervenir dans mes propres malheurs.
Les seuls suiveurs que je rencontre
Ce sont des cœurs fraternels
Qui écoutent, encouragent et stimulent.
Mais si c'est toi. ô mon Dieu, qui m'offres
Ces voix, ces visages, ces compagnons et ces compagnes,
Ces mains et ces cœurs fraternels,
Alors, du cœur du silence et de l'absence
Tu deviens, par tous ces frères, parole et présence.
Jacques Musset

 E) Chant, prière






          annexes 4 ou 5
7. Thème 4 : SUIS-MOI

A) Venez & Voyez

B  

Observons les pieds de Jésus



Comment l’artiste les a-t-il peints ?



Qu’est-ce que l’artiste a tenté d’exprimer ?



Qu’est-ce que ces pieds nous révèlent de Jésus ?



Quelles pensées nous habitent présentement ?


     B) Méditation 
C               Ce sont des pieds forts. Ils témoignent d’une vie active, passée à voyager par de rudes chemins.

Ils sont nus, calleux, sales et écorchés.

Ce sont les pieds d’un homme pauvre, qui n’a pas l’habitude de se chausser de cuir souple ou de voyager à cheval, à dos de chameau ou sur une charrette.

Ils nous démontrent que la tâche entreprise par Jésus en lavant les pieds des disciples n’est pas un rituel aseptisé, mais bien une vraie besogne.

Il aura fallu un bon moment pour soigner tous ces pieds sales et meurtris, ces pieds qui se sont souillés sur le chemin, à la suite de Jésus, en route vers la chambre haute.

Et ses pieds à lui ? Quelqu’un les a-t-ils lavés après qu’il eut rendu ce service à ses amis ? Ils ne semblent pas avoir été rafraîchis par les ablutions rituelles au début du repas juif. Ou alors, ces écorchures seraient-elles une façon pour l’artiste de laisser entrevoir la rigueur du chemin que Jésus devra encore parcourir ? 

pause

Regardons l’affiche

Que voulons-nous dire à Jésus en contemplant ses pieds ?

Imaginons Jésus qui nous dit : «  Viens, suis-moi ! » 
Dans le silence et le recueillement laissons monter la réponse de notre cœur et nos appréhensions. Offrons-les à Jésus. 

C) Parole de Dieu (Jn 13, 36-38)

A                      Simon-Pierre dit à Jésus : « Seigneur, où vas-tu ? » 
Jésus lui répondit : « Là où je vais, 

tu ne peux pas me suivre maintenant ; 

tu me suivras plus tard. »

Pierre lui dit : 

« Seigneur, pourquoi ne puis-je pas te suivre à présent ? 

Je donnerai ma vie pour toi ! »

Jésus réplique : « Tu donneras ta vie pour moi ? 

Amen, je te le dis : 

le coq ne chantera pas avant que tu m’aies renié trois fois. »

silence

D) Méditation
   C              Pierre est touché… il est prêt à donner sa vie…

     Jésus le prévient d’être prudent avec sa fougue…

     Mais surtout de ne jamais perdre de vue, 

     l’amour dont il est l’objet…

Présentons à Jésus nos faiblesses, confiants qu’elles n’enlèvent rien à l’amour qu’il nous porte.

A         E) Prions ce verset     (psaume 23,4
Même si je marche dans un ravin d’ombre et de mort,

Je ne crains aucun mal,

Car tu es avec moi :

Ton bâton, ta houlette sont là qui me rassurent.

)

C 
F) Dernière réflexion

Sur la table, l’artiste a placé une coupe et une assiette couleur étain. Elles émergent de l’ombre à l’arrière-plan. 

Dans son récit de la Dernière Cène, Jean ne mentionne pas le pain et le vin.

Est-ce que l’artiste veut corriger une omission?

Non. Le lavement des pieds correspond à la bénédiction et au partage du pain et du vin retenus par Matthieu, Marc et Luc. 

Les paroles de Jésus; « car c’est un exemple que je vous ai donné, pour que, comme moi je vous ai fait, vous fassiez vous aussi » répondent au « faites ceci en mémoire de moi ».
Ce ne sont pas deux événements, mais les deux aspects d’une vie unique, la vie de Jésus, que tous ceux et celles qui veulent le suivre sont appelés à assumer.

La totalité du Peuple de Dieu, son Corps dans l’histoire, est consacrée à ce service.

« Impossible de célébrer l’Eucharistie en vérité, de rendre grâces pour Jésus de Nazareth, sans vivre dans sa trace. » (Charles Singer dans Jésus, lechant de la Parole, p. 297) 

Par le pain de Vie auquel je communie, chacune, chacun des membres d’une assemblée devient le « corps du ressuscité »…

« L’Eucharistie est le sacrement du Christ qui se donne en nourriture aux femmes et aux hommes pour les transformer en Lui-même et ainsi constituer son Corps mystique qui est l’Église (« mystique » ou « réel »)…
Le dessein fondamental de Dieu est de s’unir tous les humains dans l’amour et de leur faire partager sa Vie propre. Dieu a partagé notre humanité pour que nous partagions sa divinité… » (François Varillon)

Sainte Thérèse d’Avila disait :
« Le Christ n’a pas d’autre corps sur terre que le vôtre, ni d’autres mains que les vôtres, ni d’autres pieds que les vôtres. C’est par vos yeux que s’exprime la compassion du Christ pour le monde ; par vos pieds qu’il s’en va faire le bien ; par vos mains qu’il va bénir aujourd’hui l’humanité.»

8. Chant : Comme lui (Robert Lebel)

Comme Lui,

Savoir dresser la table,

Comme Lui,

Nouer le tablier,

Se lever chaque jour

Et servir par amour,

Comme Lui.

1. Offrir le pain de sa Parole

Aux gens qui ont faim de bonheur

Être pour eux

Des signes du Royaume

Au milieu de notre monde.

2. Offrir le pain de sa présence

Aux gens qui ont faim d'être aimés

Être pour eux

Des signes d'espérance

Au milieu de notre monde.

3. Offrir le pain de sa promesse

Aux gens qui ont faim d'avenir

Être pour eux

Des signes de tendresse

Au milieu de notre monde.

4. Offrir le Pain de chaque Cène

Aux gens qui ont faim dans leur cœur

Être pour eux

Des signes d’Évangiles

Au milieu de notre monde.
Inspiration de Célébration de l’Amour publié aux Éditions Paulines avec le tableau de Sieger Koder.
Annexe 1

M. Sieger Koder, prêtre peintre

Il est un prêtre catholique allemand  et un artiste. Il est considéré comme un «prédicateur avec des images".

Né en 1925

Il a dû aller à la guerre, a été témoin de l'invasion et est tombé en captivité américaine…à St-Malo

1947-52 Après des études en art et en anglais, il est devenu professeur;

A 40 ans, a étudié la théologie catholique de Tübingen et Munich. 

En 1971, il fut ordonné prêtre. 

En 1985, il reçut le titre honorifique de Monseigneur du pape Jean-Paul II.

En 1995, s’est retiré et depuis, il est pasteur temporaire occupé et peintre. 

Il se considérait comme un serviteur de sa communauté et en tant que tel, il a pris une part intensive dans leurs joies mais aussi de partager leur douleur. 

Il a conçu de nombreuses soirées "tente" 

Mais il a aussi mis très rapidement le pinceau sur le côté quand il a été appelé au chevet d'un malade ou d'un accident. 

La rénovation des deux églises paroissiales et chapelles de certains a été l'occasion pour de nouvelles images. 

Coopération avec l'église protestante voisine Hummel hameau il était aussi important que les contacts externes ou de vieux amis de la jeunesse et du temps de l'élève. 

LAVEMENT DES PIEDS Jean 13, 1-15

Cette reproduction d’une de ses peintures nous plonge au cœur de l’intensité dramatique de la rencontre entre Jésus et Pierre lors du lavement des pieds.

Dans ce livret -- abondamment illustré -- l’auteur propose plusieurs pistes de prière et de méditation suggérées par l’un ou l’autre détails du tableau ou par le passage de l’Écriture qui l’a inspiré.

Annexe 2

Avant la fête de la Pâque, 
sachant que l’heure était venue pour lui 

de passer de ce monde à son Père, 

Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, 

les aima jusqu’au bout.
Au cours du repas, alors que le diable 

a déjà mis dans le cœur de Judas, fils de Simon l’Iscariote, l’intention de le livrer,
Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses mains, 

qu’il est sorti de Dieu et qu’il s’en va vers Dieu,
se lève de table, dépose son vêtement, 

et prend un linge qu’il se noue à la ceinture ;
puis il verse de l’eau dans un bassin. 

Alors il se mit à laver les pieds des disciples 

et à les essuyer avec le linge qu’il avait à la ceinture.
Il arrive donc à Simon-Pierre, qui lui dit : 

« C’est toi, Seigneur, qui me laves les pieds ? »
Jésus lui répondit : 

« Ce que je veux faire, tu ne le sais pas maintenant ;

 plus tard tu comprendras. »
Pierre lui dit : 

« Tu ne me laveras pas les pieds ; non, jamais ! » 

Jésus lui répondit : 

« Si je ne te lave pas, tu n’auras pas de part avec moi. »
Simon-Pierre lui dit : 

« Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, 

mais aussi les mains et la tête ! »
Jésus lui dit : 

« Quand on vient de prendre un bain, 

on n’a pas besoin de se laver, sinon les pieds : 

on est pur tout entier. 

Vous-mêmes, vous êtes purs, mais non pas tous. »
Il savait bien qui allait le livrer ; et c’est pourquoi il disait : « Vous n’êtes pas tous purs. »
Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, 

se remit à table et leur dit : 

« Comprenez-vous ce que je viens de faire pour vous ?
Vous m’appelez “Maître” et “Seigneur”, 
et vous avez raison, car vraiment je le suis.
Si donc moi, le Seigneur et le Maître, 

je vous ai lavé les pieds, vous aussi, 

vous devez vous laver les pieds les uns aux autres.
C’est un exemple que je vous ai donné afin que vous fassiez, vous aussi, comme j’ai fait pour vous.
Réflexions de Maurice Zundel




                  Annexe 3
Comment prouver mieux que le Royaume de Dieu est intérieur à nous-même, que le Royaume de Dieu, c'est nous quand nous l'accueillons, c'est nous quand nous nous, quand nous nous vidons de nous-mêmes pour le recevoir, c'est nous quand nous devenons transparents à sa présence et à sa lumière ? 

Comment le prouver mieux qu'en s'agenouillant lui-même devant ses disciples et en leur lavant les pieds, en faisant à leur égard le geste de l'esclave, ce geste scandaleux, en apparence, ce geste miraculeux, ce geste qui opère la transmutation de toutes les valeurs, ce geste que Pierre d'abord décline : " Mais comment, mais ce n'est pas possible, Seigneur, ce n'est pas possible que tu me laves les pieds ! "

…C’est la dernière chance, c’est la suprême tentative avant l’agonie, avant l’échec, avant la honte, avant la défaite suprême. C’est la dernière tentative pour les amener, pour les amenerà découvrir en eux cette perle du Royaume, pour leur faire comprendre que la divinité est en eux...
En effet, pour admettre ce geste, il faut renoncer à voir Dieu comme une grandeur extérieure…Jésus, à genoux, renverse toutes nos grandeurs pyramidales, toutes nos grandeurs de chair et d'orgueil et il nous conduit doucement…par cette leçon de choses à l'apprentissage de la vraie grandeur. Il donne au plus petit la possibilité de devenir quelqu'un… Il supprime entre les hommes ces compétitions mortelles qui aboutissent à la haine et à la guerre parce que, il offre une grandeur qui est possible à tous, une grandeur qui peut être réalisée par chacun au plus intime de son coeur.
…C'est une grandeur qui nous transforme jusqu'à la racine…C'est une grandeur qui rayonne à travers notre présence…
Ce geste du Lavement des pieds…nous introduit de la manière la plus profonde au mystère de la Croix. La croix nous donne de comprendre… que ce qui importe à Dieu, c'est justement qu'il apparaisse toujours comme l'amour infini, c'est qu'il persévère dans son amour, même si nous le trahissons, même si nous le renions, même si nous l'abandonnons, même si nous n’opposons que notre indifférence à ses avances…
Dans le geste du lavement des pieds, nous apprenons justement que chacun de nous est appelé à une grandeur proprement divine, que la grandeur de Dieu n'est pas autre que celle-ci qui s'exprime dans l'agenouillement du Lavement des pieds…

dans l'agenouillement de Jésus-Christ, il y a cette révélation que le sanctuaire de Dieu, c'est l'homme. 

Jésus en lavant les pieds suscite en l’autre le sentiment qu’il y a quelque chose en lui qu’il n’a pas encore découvert…

Extraits d’articles sur le WEB : 03/07/09-le lavement des pieds, dernière tentative de Jésus; 01/03/11 - Le vrai Dieu d'humilité; chemins d’hommes et de femmes…des traces vers Dieu ?..la présence;)

    Annexe 4
Chant & prière: Je cherche le visage (refrain)


         
            Paroles et musique : Odette Vercruysse 
              Je cherche le visage, le visage du Seigneur

                    Je cherche son image, tout au fond de vos cœurs.
Tous                     
Merci pour ton visage qui ne s’étonne de rien,
pour ton Visage qui ne condamne jamais,
pour ton Visage qui comprend.

Merci pour ton Visage qui attend, qui accueille, qui sourit.

               Je cherche le visage, le visage du Seigneur

         Je cherche son image, tout au fond de vos cœurs.

1 voix          (avec un débit qui donne le temps à chacun de nommer intérieurement la personne en qui il reconnaît son visage)

Seigneur,  je reconnais ton Visage de bonté, chez ………………….

Seigneur,  je reconnais ton Visage de tendresse, chez ……………

Seigneur,  je reconnais ton Visage de paix, chez ………………….
Seigneur, je reconnais ton Visage quand ……………..

se penche sur les pauvres, les petits, les malades ... 
Tous              Merci d’habiter le cœur de chacune et chacun de nous. 
(d’après une réflexion de F.Chagneau)

               Je cherche le visage, le visage du Seigneur

               Je cherche son image, tout au fond de vos cœurs.
Annexe 5

Changer le regard

Seigneur, regarder, c'est plus que voir;
dans le mot « regarder », il y a le mot garder. 

On garde une image de quelqu'un, on garde son souvenir.

Regarder, c'est mettre tout son cœur en action, un peu comme tu l’as fait sur les routes de Palestine;

c'est donner à l’autre toutes ses chances

parce qu’on prend davantage conscience 

que chacun porte ta marque Seigneur.

Un regard d'amour, 

c'est fou ce que ça peut changer une vie, Seigneur…

Il est des regards qui nous éveillent, 

d'autres au contraire qui nous glacent. 

Il est aussi des regards distraits qui nous effleurent à peine. Mais il en est d'autres qui nous font naître!  

Il y a aussi de ces regards qui nous aident à risquer ...

Un peu comme ton regard Seigneur !

Ton regard vers Mathieu,

Ton regard vers la femme adultère,

Ton regard au lavement des pieds,

Ton regard ...  

 (prendre le temps intérieurement de se rappeler une scène de Jésus qui regarde quelqu’un/e)

Transformé-e par ce regard d’amour sur moi,

Notre regard devient à son tour, 

regard de bonté, de tendresse, de pardon, …

Merci Seigneur de nous révéler 

la grandeur de chaque personne sur nos routes !
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